
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

Publication de la Branche Séculière SS.CC. Secteur Pérou - ramasecularperu@yahoo.es          ANNÉE VIII – NUMÉRO 2       JUIN 2018 

Les défis d’une spiritualité laïque des SS.CC. se caractérisent par le besoin de s’affirmer 

au milieu propre du laïc, comme une expérience qui rend plus facile la possibilité de voir 

« avec les yeux de Jésus » la vie quotidienne et sociale, y par ailleurs d’assumer « dès 

l’accueil et service du Cœur de Marie » à ceux qui intègrent notre communauté et nos 

respectifs espaces quotidiens, là où nous sommes présents. C’est à partir de cette 

intention que nous partageons le vécu et les évènements qui se sont passés pendant ce 

mois de juin, mois des Sacrés Cœurs. 

Pour nous qui appartenons à la Branche Séculière SS.CC. – Secteur Pérou, ces faits que 

l’on a vécus nous invitent à approfondir dans notre mission, à réviser notre chemin 

communautaire et à réaffirmer notre vocation pour vivre la spiritualité des SS.CC. 

Nous espérons que ce vécu partagé dès nos communautés peut animer et proposer 

chaque jour des nouveaux laïcs partout où la famille des SS.CC. se répand. 
 

*********** 
 

Qu’implique-t-il pour toi d’essayer d’accorder les propres sentiments 
avec les sentiments de Jésus ? 

 

Les sentiments des quelques membres de nos communautés au mois du Cœur de Jésus… 
« Accorder mes sentiments avec les sentiments de Jésus implique remercier un nouveau jour de vie et de santé, 

traiter avec tendresse mon époux et mes filles, assister et rendre visite aux membres de ma famille qui sont malades, 

marcher bras dessus bras avec mon père et écouter ses vécus, collaborer avec mes voisins et donner la meilleure 

version de moi-même à autrui dans tous les sens. Ce n’est pas facile… mais j’essaie de me demander toujours : Qu’est-

ce que Jésus ferait dans telle ou telle situation ? Je ne parviens pas toujours à agir comme lui, mais y penser m’aide à 

améliorer chaque jour » ❤ (Mily, Communauté « Misericordia en Acción ») 
  

« Pour moi, essayer d’accorder mes sentiments avec les sentiments de Jésus, c’est un travail quotidien et difficile, 

c’est faire des efforts pour laisser mon égoïsme pour accompagner ma famille bien-aimée, mais aussi mes 

compagnons de travail, autrui… en essayant avec mes actions de les mettre à l’aise, de les faire se sentir des personnes 

importantes, écoutées, confortables… et en espérant que de cette manière ils peuvent voir un Jésus vivant. Et je crois 

que je n’y parviens presque pas, mais lorsque je me sens faible et tenté par ce monde, j’essaie de me nourrir de 

l’Eucharistie dominicale et de ma vie communautaire ». (Mario, Communauté « Nicolás Castel »)  

 

 

 

 



 

« Les sentiments de Jésus convergent avec les miens quand –sans mentionner son Nom– j’écoute attentivement et 

je fais des câlins à mon fils, à mon époux, à mon ami. J’harmonise quand je suis solidaire, quand je ne discrimine 

pas, quand je respecte les idées des autres même si je ne les partage pas. Et, finalement, quand tous les jours je fais 

des efforts pour aimer ». (Rita, Communauté « Padre Eustaquio ») 
 

« C’est une question difficile. Je crois que Jésus, en devenant un homme, fut capable d’expérimenter ce que nous 

vivons et il l’a porté à l’extrême… il a subi une douleur extrême, mais il a aussi aimé à l’extrême, et il fut compatissant 

et bienveillant jusqu’au bout. Nous expérimentons seulement un petit pourcentage de ce qu’il a vécu et même 

comme ça c’est difficile pour nous. Je me suis trouvée moi-même plusieurs fois en train d’agir dans une manière 

tellement humaine et frivole, et après une lumière chez moi s’allume avec la question inévitable : c’est ainsi que 

Jésus réagirait ? Cela n’arrive pas souvent que cette voix se manifeste pour me faire sortir de ma vie quotidienne, 

et c’est encore plus rare quand je la suis, mais je crois que tous les jours je me lève et je lève une prière pour que 

Dieu m’aide à le retrouver dans mon frère ; et quand je me couche je lui demande de continuer à m’aider parce que 

je crois que je ne le fais pas assez bien. Heureusement, grâce à sa miséricorde infinie, il nous donne une autre 

opportunité le jour suivant. Je crois que le plus difficile, c’est aimer comme Jésus de manière inconditionnelle et, 

bien sûr, après cela, pardonner comme lui ». (Pam, Communauté « Héctor de Cárdenas », groupe Oración) 
 

« Pour moi, il est un grand défi d’avoir le cœur miséricordieux de Jésus pour ma vie quotidienne, pour essayer de 

m’ouvrir et me donner aux autres avec amour, sans égoïsmes, en soi changer ma vie, puisque je suis parfois un peu 

orgueilleuse et je demande toujours Dieu d’agir chez moi. Petit à petit et à l’égard de la manière dont j’étais 

auparavant, avec son aide je crois avoir changé un peu ». (Ruth, Communauté « Marcel Tregouet ») 
 

« Dans ma vie, accorder mes sentiments avec ceux de Jésus implique d’identifier les qualités de Jésus et essayer de 

les expérimenter à travers mes tâches quotidiennes, soit avec ma famille, au travail ou avec mes amis. La capacité 

de refléter les sentiments de Jésus peut nous rendre plus heureux si nous les partageons avec les plus démunis, 

avec les marginalisés. En conséquence, il faut toujours penser à eux et les accompagner chaque fois que l’on 

puisse ». (Juan Andrés, Groupe animateur de l’« Eucaristía en Recoleta ») 
 

« Dès que j’étais petite, je suis très dévote du Sacré Cœur de Jésus, c’est pour ça que j’essaie de le rendre content 

dès mes limitations de pécheur, et cela arrive surtout en essayant d’être solidaire et accueillante, pas seulement 

avec ma famille, mais aussi avec les autres. Par exemple, dans mon volontariat avec les aveugles, en apercevant 

leurs besoins et en me préoccupant pour eux, mais aussi tout faire avec tendresse et simplicité authentiques. Et, 

par ailleurs, en me souciant de ma vie spirituelle, ma communion des premiers vendredis, mon temps devant le Très 

Saint, d’où vient l’aide pour accorder mes sentiments avec ceux de Jésus ». (Margarita, « Comunidad Seglar de 

Belén »)  
 

« Il est utile pour moi de compter sur des prières, des citations, des textes que j’ai sélectionnés et qui m’aident à 

me rappeler d’où aller. La prière au début de la journée et à la fin est la meilleure manière de tenir compte de Jésus. 

Eh bien, c’est dans des situations compliquées que je lis le livre de Santiago, qui est celui qui m’aide le plus à calmer 

mes furies, mes colères, mes déceptions et recommencer. J’ai compris avec les sacrés Cœurs que sentir colère, 

tristesse, etc. fait partie du fait d’être humain, mais transformer ces sentiments, c’est nous rapprocher de la 

tranquillité… et c’est le plus près de Jésus que je trouve la paix ». (Sandra, Communauté « José Kuwae ») 

 

 

 



  

Un témoignage dès Arequipa 
 

Alicia Ortiz est une jeune enseignante liée pendant beaucoup d’années à plusieurs œuvres de la Congrégation. 

Pendant quelque temps, elle a fait partie d’une communauté laïque des SS.CC. qui, malheureusement, a commencé 

à perdre dynamisme et enfin elle n’existe plus. Nonobstant cela et le fait qu’elle n’a jamais fait des promesses dans 

la Branche Séculière, elle se sent comme une laïque des SS.CC. Elle a même voyagé à Lima l’année 2013 pour 

participer du VI ELARS qui a eu lieu dans la Maison de Spiritualité « Hermasie Paget », et à laquelle on a invité des 

membres de nos communautés, indépendamment du fait qu’ils appartenaient ou pas à la Branche Séculière. 

Pédagogue par vocation et passionnée du charisme des SS.CC., elle partage avec nous son témoignage. 
 

Chers amis des Communautés Laïques des SS.CC. Je m’appelle Alicia Ortiz et je viens d’Arequipa ; le fait 

d’être une ancienne élève du collège « Padre Damián » et d’avoir fait partie de la « Pastoral Juvenil SS.CC », 

a laissé sa trace chez moi. Je n’appartiens à aucune Communauté, mais je me suis toujours sentie comme 

une laïque des SS.CC. et je veux partager avec vous la manière dont Dieu transforme ma vie à travers 

l’Éducation. 
 

Je suis enseignante du Domaine de Sciences Humaines au Collège de Haut Rendement d’Arequipa. 

Toujours plus que jamais, après avoir été dans une Conférence Globale de Teach for All à Londres, à côté 

de mon étudiant et des enseignants de plus de 46 pays, je suis convaincue qu’il est bien précieux de donner 

des opportunités de développement et apprentissage à tous les étudiants. Il est plus satisfaisant de voir 

ressortir ceux qui ne sont pas les « meilleurs » de la classe, mais ceux chez qui tu as éveillé la curiosité pour 

apprendre, ceux que tu as formés et tu as encouragés à déployer leur plein potentiel. Je crois qu’on doit 

donner à tous les étudiants des opportunités pour grandir et briller. Je suis engagée à promouvoir la 

responsabilité des étudiants pour le développement de leur Communauté, je crois qu’on doit créer des 

espaces pour que nos étudiants puissent créer, innover, générer des idées de changement, et qu’ils les 

mettent en pratique pour faire de sa Communauté un lieu plus habitable et ainsi obtenir un monde 

meilleur pour tous, où ils se sentent comme des citoyens globaux. 
 

Amis et amies dans la Foi, je ressens que Dieu m’a mise dans un lieu privilégié où je me trouve au service 

des adolescents qui vont changer la vie de leurs communautés, des leaders avec une vocation authentique 

de service et bien capables de contribuer à leur société. Les former, c’est un grand défi, tous les jours je 

me réjouis en regardant la manière dont ils grandissent et apprennent. Je sens que Dieu nous a donné à 

chacun un lieu pour servir et le mien, c’est dans l’éducation. Je vous souhaite que vous sentiez un défi 

personnel dans votre travail et maison, Dieu ne se trompe pas quand il donne un don, on doit continuer à 

mettre nos dons au service des autres et faire de notre pays un lieu plus humain et habitable. Dès ma 

position comme enseignante, je continuerai à être passionnée de ce que je fais en reflétant le Charisme 

et la Spiritualité des SS.CC., parce que parfois on ne doit pas en parler, c’est notre témoignage de vie qui 

parle seul et démontre comment Dieu transforme nos vies à travers l’amour. 
 

Un câlin fraternel dans les Sacrés Cœurs de Jésus et Marie. 
 

Alicia 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

VIII ELARS SS.CC.  -  ANNÉE 2019 

LIMPIO – PARAGUAY, du jeudi 18 jusqu’au samedi 20 d’avril 2019 

Chers frères et sœurs de la Branche Séculière des SS.CC. de Jésus et Marie d’Amérique Latine. 

Avec une grande satisfaction nous nous adressons à vous pour vous saluer et vous informer que nous sommes 

en train de préparer avec beaucoup d’enthousiasme notre Grand VIII ELARS SS.CC. qui aura lieu au Paraguay. 

On est en train de réaliser les préparatifs à la lumière de l’Esprit Saint, pour qu’il réponde à la dénomination 

du Projet : « Rencontre Latino-Américain Branche Séculière SS.CC. 2019 à la lumière de l’Esprit Saint » et à son 

but « Estimer les rencontres de la Branche Séculière SS.CC. d’Amérique Latine (ELARS) en partageant des 

expériences à travers des travaux personnels et de groupe pour renforcer les communautés compromises à 

vivre le Charisme de la Congrégation SS.CC. : CONTEMPLER, VIVRE ET ANNONCER AU MONDE L’AMOUR 

MISÉRICORDIEUX DE DIEU POUR LA CONSTRUCTION D’UN MONDE MEILLEUR ET PLUS HUMAIN ». 

Ma. Lourdes M. de Da Silva, Coordinatrice Nationale BS SS.CC. Paraguay. 

 

******************* 

 

RÉUNION AVEC LES RESPONSABLES SS.CC. – SŒURS. 

Dans une ambiance de joie et beaucoup de tendresse, la Coordination du Secteur est allée à la 

réunion avec Valeria Gomes SS.CC., Coordinatrice du Territoire Pérou-Brésil-Mexique et 

Candelaria Nuñez SS.CC., Supérieure du Conseil Zonal, comme partie de la visite canonique. 

On a échangé beaucoup de dialogues et de soucis communs pour notre famille SS.CC. et aussi 

des opinions à l’égard de comment pouvoir accompagner aux laïcs dans les œuvres SS.CC. 

Nous avons eu d’ailleurs la chance de rendre visite pendant quelques minutes à notre bien-

aimée sœur María Javier Echecopar SS.CC. qui est en train de récupérer l’enthousiasme 

d’esprit que la caractérise. En tant que coordination, nous sommes très reconnaissants de 

l’accueil et de la table fraternelle dont on a profité. 

 

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

COMMUNAUTÉ SS.CC.  « MARCEL TREGOUET » : Dans la Communauté Marcel Tregouet, le fait de partager 

l'expérience d'une vie de foi dans leurs rencontres les a amenés à réfléchir sur le thème de l'appel de Dieu à 

l'engagement de l'action et du service; à partir de cela, ils ont soulevé le besoin d'en savoir plus sur le charisme 

et la spiritualité des Sacrés Cœurs. Ils ont convenu de préparer, à tour de rôle, pour chaque réunion mensuelle, 

une petite exposition sur l'histoire et le charisme de la Congrégation, et cela a grandement enrichi les rencontres. 

En outre, ils ont commencé à accompagner les discussions avec des dynamiques, ce qui les aide également à 

renforcer les liens entre tous. 
 

COMMUNAUTÉ SS.CC. « MISERICORDIA EN ACCIÓN » : La communauté a poursuivi son programme de 

formation. Après avoir travaillé sur le thème de "L'appel à la mission" avec le témoignage du futur prêtre 

combonien Martin Ruiz Eche (et cela les a amenés à considérer la manière dont chacun de nous a un appel 

spécifique, une mission irremplaçable dans l'Eglise), ils ont continué avec le thème « Vocation à la famille » à la 

lumière de l'Amoris Laetitia du pape Francisco. Et lors de leur prochaine réunion, dans le même sens, ils ont 

travaillé « l'amour au sein de la famille ». 
 

GROUPE ANIMATEUR DE LA MESSE À LA CHAPELLE SS.CC. RECOLETA : Le groupe a fait plusieurs activités 

récemment. À la fin du mois de mai, il a accompagné l'animation de l'Eucharistie au cours de laquelle la 

Communauté  « Padre Eustaquio » a célébré son 15ème anniversaire. Puis, vendredi dernier, le 15 juin, il a 

répondu à la demande de chanter à la messe pour le repos d'Elsita Béjar, de la « Comunidad Seglar de Belén », 

faite par sa fille María Cecilia. Et maintenant, ils se préparent à chanter à la messe de noces d'argent de deux de 

ses membres, Marleny et Juan Carlos, à la fin du mois de juillet. 
 

COMMUNAUTÉ SS.CC. « JOSÉ KUWAE »: Les membres de la Communauté ont eu des problèmes à se rencontrer 

ces derniers temps, en grande partie parce qu'ils ont tous (maintenant oui) des jeunes enfants à élever, après la 

naissance d'Ignace, fils de Mario et de Caroline. Cependant, ils espèrent s'organiser dans ces semaines pour, 

enfin, relancer leurs rencontres communautaires qui, comme on dit, leur manquent beaucoup. 
 

COMMUNAUTÉ SS.CC. « PADRE EUSTAQUIO » : Après la célébration de leur 15ème anniversaire (dans lequel 

ils se sont sentis très reconnaissants pour la présence et l'encouragement des représentants de nombreuses 

communautés laïques SS.CC.), la communauté « Padre Eustaquio » se prépare maintenant à faire une visite à la 

paroisse SS.CC. de Montenegro, à San Juan de Lurigancho, où ils rencontreront le Père Sixto et d'autres frères. 

Ils attendent avec impatience cette rencontre avec les frères du quartier le plus peuplé de Lima. 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

ASSEMBLÉE DE LA BRANCHE SÉCULIÈRE SS.CC. 
 

Le dimanche 20 mai à partir de 9h30, à la Bibliothèque des Frères de la Communauté de Monterrico, a eu 

lieu l'Assemblée du secteur Pérou. Il y a eu des rapports importants sur la participation de la Branche 

Séculière - Secteur Pérou dans le Tableau des Mouvements Laïques; sur la première réunion des 

coordinateurs des Communautés Laïques ss.cc. et sur la progression dans la formation de nouvelles 

communautés et de groupes de laïcs SS.CC. De même, des nouvelles sur la préparation d'ELARS 2019, de la 

Commission Internationale de Communication et du prochain Chapitre Général des Frères et Sœurs dans 

lequel, pour la première fois, trois laïcs invités y participeront. 
 

Les principaux points de la réunion ont été, d'une part, la préparation au renouvellement des promesses 

des membres, prévue pour la fin de l'année; de l'autre, la planification d'une journée de réflexion et d'une 

rencontre avec les membres de toutes les communautés laïques; et, en outre, l'engagement à concrétiser 

un approfondissement dans notre pratique d’adoration individuelle et communautaire. Il y a eu aussi un 

moment à partager sur le témoignage de vie d'Elsita Béjar, qui vivait ses derniers jours sur terre: sa 

disponibilité absolue, la solidarité, le travail volontaire avec les malades jusqu'au dernier moment, la vie de 

prière et l'amour pour le Eucharistie.  
 

Finalement, on a élu une nouvelle Coordination du Secteur Pérou: Manuel Lozano (coordinateur), Gonzalo 

Crispín et Daniel Gushiken. 

COMMUNAUTÉ SS.CC. « NICOLÁS CASTEL » : Après la réunion qu'ils ont eu en avril pour se souvenir de la deuxième 

année du retour à la maison du Père qui était leur conseiller et ami Juan Luis Schuester SS.CC., la communauté  

« Nicolás Castel » s’était consacrée à apprendre davantage sur le regard du Bon Père, en approfondissant dans sa vie 

et son message. En mai, ils ont eu une réunion de croissance mariale, en profitant également de la joie de revoir 

Hilda Zúñiga, membre de la communauté, déjà rétablie après un problème de santé. En juin, ils ont eu une adoration 

qui les a laissés avec le souci de continuer à grandir dans cette rencontre mystique avec Dieu, qui nourrit la vie 

spirituelle et renforce l'engagement missionnaire jour après jour. 
 

« COMUNIDAD SS.CC. SEGLAR DE BELÉN »: La vie de la communauté laïque a été marquée ces derniers mois par la 

maladie d'Elsa Béjar, à laquelle on a rendu visite plusieurs fois en mars et en avril. Le 16 mai, ils ont suspendu la 

célébration prévue pour leur 33e anniversaire en tant que communauté, en raison de l'aggravation de la condition 

d'Elsa qui, finalement, est partie dans les bras du Père le 28 mai, restant pour toujours dans leur cœur. Lors de leur 

réunion le premier lundi de juillet, ils ont reçu pour la première fois un nouveau membre, ancien élève du collège 

« Belén ».  
 

COMMUNAUTÉ SS.CC. « HÉCTOR DE CÁRDENAS » : La vie communautaire de cette communauté de communautés 

a été enrichie par la décision de publier dans un groupe sur Facebook l'essentiel de la réunion de chaque groupe de 

réflexion, qui est généralement accompagnée de photographies, de sorte que tous les membres sont au courant de 

quand est-ce que chacun de ses neuf groupes s’est rencontré et de quoi ils ont parlé. Ces derniers jours, il y a eu une 

Eucharistie spéciale pour se rappeler du P. José Luis Ramírez, qui était un conseiller de la Communauté. Lors d'une 

récente réunion du Conseil des Frères, un déjeuner d'intégration était prévu pour la fin du mois de septembre (après 

l'anniversaire communal), ainsi qu'un forum du film.  

 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

LA BRANCHE SÉCULIÈRE SS.CC. DU PÉROU À LA TABLE DE MOUVEMENTS LAÏCS.  Depuis la moitié de 

l'année dernière, nous avons participé en tant que Branche Séculière - Secteur Pérou d'un coordinateur 

de mouvements organisés de laïcs au sein de l'Eglise catholique péruvienne. C'est de cette appartenance 

que nous avons rejoint une campagne pour défendre le « Lugar de la Memoria ». 
 

Le LUM est une initiative de la société civile qui vise à encourager la réconciliation nationale en réponse 

aux actes de violence perpétrés au Pérou pendant le conflit armé des années 1980 et 1990, au cours 

duquel des nombreuses violations aux droits de l'homme ont été commises, pas seulement de la part 

des groupes terroristes (Sentier Lumineux et MRTA), mais aussi de la part des forces de l'Etat. Le LUM 

a pour mission de préserver la mémoire, de rappeler le besoin de justice et de réparation pour les 

victimes (en majorité des pauvres et des humbles, les marginaux de notre société) et de promouvoir la 

paix et la réconciliation. Sa tâche correspond à notre vocation chrétienne et SS.CC. 
 

Au cours des derniers mois, le LUM a été la cible de sérieuses attaques de discrédit qui nuisent la bonne 

image de cette institution et de sa tâche. C'est pourquoi nous avons publié (avec deux autres 

mouvements) cette communication à la société civile péruvienne. 

 

PRONONCÉ : LE LUM ET NOTRE MÉMOIRE HISTORIQUE 
 

Face aux attaques et à la remise en question du « Lugar de la Memoria y de la Inclusión Social » (LUM) qui ont 

eu lieu ces dernières semaines, nous avons ressenti le besoin de nous prononcer et de partager notre réflexion 

en tant que croyants et citoyens. 

 

Le Pérou est dans une grave crise morale. La perception selon laquelle la corruption est ancrée à tous les niveaux 

est répandue. Il y a une désapprobation croissante des institutions de l'Etat. Les citoyens se méfient de la classe 

politique, qui est perçue comme motivée par des intérêts particuliers qui ont peu à voir avec le bien commun. 

Reconstruire et renforcer l'institutionnalité signifie nous regarder avec honnêteté. 
 

Dans ce sens, il est essentiel de veiller sur notre mémoire historique; non seulement celle des événements 

glorieux avec lesquels il est facile de s'identifier, mais aussi celle des épisodes durs et pénibles, ceux que nous 

sommes tentés d'oublier. Un peuple qui ne connaît pas son histoire est condamné à la répéter. Et un chapitre 

aussi sérieux que celui du conflit armé entre la barbarie terroriste et les agents de l'État ne peut être réduit à 

quelques éléments: la complexité de ses causes, de ses événements et de ses différents protagonistes nous 

donne des indices essentiels pour comprendre qui nous sommes et ce que nous devons améliorer. Ce n'est qu’à 

travers la mémoire que nous pouvons construire une véritable identité et un avenir en tant que pays. 
 

Près de 70 000 Péruviens ont été tués au cours des deux décennies de violence. Selon les données recueillies 

par le CVR, près de la moitié d'entre eux sont morts aux mains du Sentier Lumineux. Mais il y avait aussi 30% de 

décès causés par des agents de l'Etat, le reste correspondant à d'autres acteurs du conflit (rondes paysannes, 

comités d'autodéfense, MRTA, groupes paramilitaires). Le nombre de victimes, de proches endeuillés, de 

familles décimées est énorme. C'est une blessure terrible qui reste ouverte. Beaucoup de proches endeuillés 

n'ont jamais reçu la confirmation de la mort de leurs proches, qui restent dans la condition de « disparus », ils 

n'ont jamais eu un corps à enterrer ou une tombe à visiter. 



 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

  

Maintenir la mémoire signifie parier sur des espaces et des moments qui nous rappellent tous ces 

péruviens qui ont été des victimes. D'où aussi l'importance du LUM et d'autres lieux de mémoire (tels 

que le Mémorial de l'Œil qui pleure). Il est important qu'ils existent, il est important de savoir qu'ils sont 

là. 
 

La lecture facile et réductionniste des faits, le jugement léger et mal informé, l'ignorance et l'intolérance 

sont extrêmement dommageables dans le processus de reconstruction de notre pays. Mais la 

diffamation, la persécution, le « terruqueo » et la délégitimation par les intérêts politiques sont encore 

pires. Accuser le LUM ou son personnel d'apologie au terrorisme est infâme. Nous ne pouvons pas rester 

silencieux avant ce genre de jeux de pouvoir. 
 

En tant que chrétiens, nous n'oublions pas que Jésus lui-même a été condamné et tué par un système 

injuste qui a eu recours au mensonge, à la diffamation et à la persécution. Il n'est pas possible de célébrer 

pleinement sa résurrection sans avoir pleinement conscience des intrigues politiques qui ont conduit à 

sa mort. En tant que ses disciples, hommes et femmes de foi, nous savons que nous sommes appelés à 

opter pour la vie qui s'installe au milieu des situations de mort. Dans ce sens, nous faisons nôtres les 

paroles de l'évêque Pedro Barreto, sur le point d’être nommé Cardinal par le pape Francisco: il est 

important de se souvenir de ces jours fatidiques. Il est important de reconnaître et de se souvenir que, 

dans tous les cas, ce sont les Péruviens qui, d'un mauvais point de vue, ont blessé d'autres Péruviens. Et 

il est important d'être clair que ce qui nous appartient, c’est de construire la paix. 

 

Enfin, nous voulons encourager les membres de nos communautés; aux chrétiens des différents groupes, 

mouvements et paroisses; et le grand public à visiter le « Lugar de la Memoria », à s'imprégner des 

multiples témoignages recueillis et à clarifier leur propre jugement. 
 

 

Lima, 7 juin 2018.  

 

                                                                        
        Branche Séculière des Sacrés Cœurs du Pérou                Équipes Enseignants du Pérou 
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Le 28 mai, à 93 ans, Elsa Béjar, membre de la communauté laïque de Bethléem et membre actif de la 
Branche Séculière, est partie pour la Maison du Père après quelques mois de maladie, aggravée par 
une chute. Son départ a été l'occasion de partager avec la famille son incroyable témoignage de foi, de 
force et de générosité, d'humble service et de confiance toujours au Seigneur. Nous partageons avec 
vous quelques lignes écrites par sa fille María Cecilia. 

 
Elsita Béjar Delgado de Oblitas, mère, épouse, grand-mère et amie, était une amoureuse de la vie et du travail. 
Elle s'est mariée très jeune, a eu trois enfants, cinq petits-enfants et huit arrière-petits-enfants. 
 

Elle a vécu la vie avec une attitude positive, elle était joyeuse et elle chantait pendant toute la journée. Une chanson 
avec laquelle elle s'identifiait beaucoup était « A mi manera », interprétée par María Martha Serra Lima, je dirais 
que c'était son hymne personnel. 
 

Elle était une adepte du Sacré-Cœur et laïque de la Congrégation des Sacrés Cœurs, avec qui elle a étudié comme 
interne, à Arequipa, en tant qu’enfant. Chaque lundi, elle allait avec sa boîte à lunch à l'école de Bethléem pour 
rencontrer ses sœurs. Elle était aussi mariale par excellence. Légionnaire de la « Parroquia Nuestra Señora de la 
Piedad » à Villa Jardín, San Luis, chaque mardi après-midi, elle était présente avec le groupe. En outre, elle a 
participé dans la communauté de « Mañaneras de Salamanca », dans la « Parroquia Nuestra Señora de la 
Esperanza », où elle assistait quotidiennement à la messe à 7 heures du matin. Et le troisième jeudi du mois, elle 
allait réciter le Rosaire avec le groupe de San Borja. 
 

Mais ce n'était pas une foi de temple seulement. Elle a aimé Dieu dans les autres et, en se donnant au service des 
malades, a été pendant de nombreuses années une bénévole des hôpitaux de l'Archevêque Loayza et Dos de 
Mayo jusqu'à la fin. Elle a quitté le volontariat seulement six mois avant de partir pour la maison du Père Éternel. 
Le matin, après la messe, elle faisait son travail de terrain avec les propriétaires du marché de Salamanca et 
quelques après-midi, accompagné d'une autre légionnaire, elle rendait visite aux malades ou aux personnes âgées 
du district de San Luis. 
 

Elle était très sociable, elle aimait participer aux réunions et elle n'y assistait jamais avec les mains vides. Elle était 
une femme de détails et prenait toujours soin de son apparence personnelle. Je me souviens qu’elle disait: « Il faut 
toujours être bien placé, parce que nous sommes les enfants d'un Roi, notre Père Dieu ». 
 

Elsita a laissé une marque sur beaucoup de gens et, bien qu'elle ne soit plus avec nous, elle ne sera jamais oubliée. 


